
Voici le dernier roman de Roger Bichelberger, 
puisé dans des faits réels transcrits par un 
jeune allemand en captivité en Normandie à 
l’issue de la guerre en 1945.

Durant le mois d’août 1945, Ansgar, jeune allemand de 
presque 17 ans, écrit dans un cahier, au jour le jour, ses sen-
timents, ses souvenirs. Il s’intéresse, dans un premier temps, 
au présent vécu avec des camarades de la Wehrmacht (ar-
mée allemande) dans ce camp de prisonniers sous autorité 
américaine. Puis il relit toute sa jeune existence depuis le 
moment où il prend conscience que son pays est soumis à 
la férule de celui qu’il appellera toujours « le Monsieur de 
Braunau ».
Grâce à ses parents, catholiques fervents, il peut s’orienter 
dans les événements souvent dramatiques de ces années 
vécues sous le régime nazi. Il se rappelle la persécution des 
Juifs dans sa ville natale, Aix-la-Chapelle, cité de Charle-
magne à qui il voue une véritable dévotion. C’est dans la 
mémoire contemplative de la ville et de son roi mythique 
qu’il puise la substance de ce qui lui permet de vivre au jour 
le jour.
l’Europe en s’appuyant sur la dimension européenne de 
Charlemagne en son temps.
Roman sensible, plein de vérité et de densité humaine, « 
La Fille à l’étoile d’or » est éclairé par C’est ainsi qu’il peut 
se remémorer la famille Godschalk, les boulangers juifs 
qui fournissent le pain de chaque jour à la famille d’Ans-
gar. 

Un livre ...
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